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Préface 

Nous profitons de l’Année européenne du volontariat  
2011 pour remercier toutes les personnes qui s’engagent 
inlassablement en faveur d’un monde durable et conscient 
de ses responsabilités sociales. Les volontaires investissent 
du temps, de l’énergie, du courage et de la passion. Ils  
sont en première ligne pour promouvoir nos exigences 
environnementales, ainsi que celles de nos donatrices et 
donateurs. Grâce à leur engagement désintéressé, l’argent 
des dons peut contribuer plus efficacement à nos cam-
pagnes nationales et internationales.

Par ces courts récits, nous souhaiterions mettre en lumière 
la grande importance du volontariat. Au nom de tous les 
volontaires qui s’engagent pleinement pour la protection de 
notre planète, nous racontons les histoires de cinq personnes 
qui assument leur part de responsabilité envers la société et 
rendent des services indispensables à l’environnement.



«Penser à l’environnement ne 
sert à rien si l’on ne fait pas 

aussi quelque chose pour lui.» 
Durim Shala

Durim Shala, né en 1995
Membre fondateur de la 

greenteam «Greenchocolate»
Volontaire chez Greenpeace depuis 2009

Récit I

Jamais trop tôt pour défendre l’environnement 

Dès l’âge de 13 ans, les choses ont été claires pour Durim: il 
voulait agir pour l’environnement. Pas simplement plus tard, 
mais tout de suite. Comme sa tante qui avait fait un stage chez 
Greenpeace, Durim se sent très lié à la nature. Un jour, sa tante 
lui parle des «greenteams», ces groupes de jeunes qui s’orga-
nisent autour d’objectifs écologiques communs. C’était exacte-
ment ce qu’il lui fallait! Durim n’a pas tergiversé longtemps et 
a fondé sa propre greenteam avec ses frères et sœurs en 2009.

La protection des dernières forêts tropicales lui tient particu-
lièrement à cœur: ces forêts sont l’habitat irremplaçable de 
millions de plantes et d’animaux, mais aussi le lieu de vie de 
populations indigènes. En 2009, les membres de la greenteam 
se sont rendus à l’Afro-Pfingsten-Festival déguisés en singes, 
pour attirer l’attention des nombreux festivaliers sur la des-
truction des forêts anciennes. «J’ai constaté que beaucoup de 
gens ont de la sympathie pour Greenpeace et la protection de 
l’environnement, ce qui me motive bien sûr encore davantage», 
ajoute fièrement Durim.

Lors des «greenteam-weekends», de nombreux enfants et 
jeunes sympathisants venus de toute la Suisse se réunissent 
pour élaborer en commun de nouvelles idées en faveur de 
l’environnement. Un temps fort est définitivement la rédaction 
de la pièce de théâtre dans laquelle Durim et ses amis racontent 
l’histoire des animaux de la forêt vierge s’alliant aux autoch-
tones pour lutter contre les producteurs de viande.

«Lorsque je serai plus grand, je militerai en faveur de l’environ-
nement auprès de Greenpeace», déclare Durim avec conviction.



Récit II

Nous pouvons faire bouger les choses

«Il me tient vraiment à cœur de sensibiliser nos enfants – la 
génération de demain – aux menaces qui pèsent sur l’environ-
nement et les écosystèmes. C’est pourquoi mon rôle de visiteuse 
scolaire me convient parfaitement», affirme Herma Catto-
Bechter, volontaire depuis quinze ans pour Greenpeace. Herma 
donne aux jeunes l’occasion de réfléchir à leur propre rapport  
à la nature et aux problèmes qui y sont liés. Il est important que 
les jeunes et les enfants puissent développer de manière ludi-
que et interactive leur propre opinion sur le nucléaire, l’énergie 
ou la consommation, qu’ils apprennent à agir en faveur d’un 
avenir durable. Herma se félicite de pouvoir motiver les élèves à 
s’engager en faveur de l’environnement.

Herma a aussi transmis à ses deux filles jumelles l’idée que 
chacun, à sa petite échelle, peut faire bouger les choses. Face 
à l’urbanisation croissante de son quartier, elle a convaincu 
ses deux enfants de constituer avec des amis une greenteam 
œuvrant à la préservation des cadres de vie naturels. Avec suc-
cès. La greenteam a réalisé dans sa commune la première école 
amie des forêts anciennes en Suisse. Elle a aussi fait le voyage 
de La Haye, lors de la Conférence sur les espèces menacées en 
2001, pour manifester, avec des centaines d’enfants du monde 
entier, en faveur de la protection des forêts anciennes.

Herma fait un vœu pour l’avenir: «J’espère qu’il ne faudra 
pas de nouvelles catastrophes pour que les derniers ignorants 
comprennent que nous n’avons qu’une planète et que nous 
devons la protéger.»

«J’aimerais que les élèves 
s’investissent pour défendre 

leurs intérêts.» 
Herma Catto-Bechter

Herma Catto-Bechter, née en 1951
Visiteuse scolaire et animatrice de l’ancienne   

greenteam des «Umweltfüchse» 
(«renards de l’environnement»)

Volontaire chez Greenpeace depuis 1996



Récit III

Be the change you want to see in the world 

Inspiré et motivé par la formule du Mahatma Gandhi, 
Matteo Buzzi a très tôt voulu apporter sa contribution à un 
monde plus écologique. En tant que tessinois et météo-
rologue, il observait avec inquiétude les dépassements 
continus des valeurs limites pour l’ozone. La politique 
fédérale en matière de climat, de transports et d’énergie doit 
impérativement être repensée et engager un tournant clair 
dans le sens d’un développement durable.

Matteo lutte depuis treize ans pour cet objectif dans le 
groupe régional du Tessin. «Je m’engage pour Greenpeace 
car ses actions spectaculaires et sa réputation d’organisa-
tion obstinée, créative et pacifique m’ont convaincu.»

Grâce à ses actions non conventionnelles, le groupe régional 
du Tessin a souvent réussi, au cours des dernières années, 
à attirer l’attention sur la problématique du climat. Les 
banderoles déployées sur cinq ponts enjambant l’autoroute 
A1 en août 2000 ont par exemple rencontré une résonance 
médiatique au-delà des frontières nationales. 

Lorsqu’on constate que les problèmes de pollution atmos-
phérique sont désormais pris bien plus au sérieux au Tessin 
que ce n’était le cas il y a encore dix ans, Matteo peut 
affirmer avec fierté: «le groupe régional du Tessin y a gran-
dement contribué par son travail de campagne.»

«Même une contribution  
modeste pour l’environnement 

est précieuse.» 
Matteo Buzzi

Matteo Buzzi, né en 1975
Membre du groupe régional du Tessin et du conseil 

de fondation de Greenpeace
Volontaire chez Greenpeace depuis 1998



Traditionnels bouchons de Pâques 
au Gothard: Greenpeace confronte 
les automobilistes à leurs habitudes 
de mobilité. Les transports sont la 
principale source de pollution au 
CO2 dans l’espace alpin.

©
 G

re
en

pe
ac

e 
/ M

ic
ha

el
 W

ue
rt

en
be

rg
, 2

00
5



Récit IV

Lorsque l’énergie naît de l’impuissance

La colère d’Adrian Sauter était immense lorsque la France a 
annoncé en 1995 la reprise des essais nucléaires sur l’atoll de 
Mururoa dans le Pacifique Sud. Il ne supportait plus d’être le 
témoin impuissant des actions des superpuissances qui, pour 
leurs propres intérêts, n’ont aucun égard pour nos écosystèmes. 
Sur le conseil de son père, Adrian a rejoint Greenpeace qui pro-
testait pacifiquement à Mururoa contre les essais nucléaires. Le 
navire amiral RainbowWarrior II fut alors intercepté et abordé 
par la marine française qui fit usage de gaz lacrymogènes.

Adrian a pu respirer l’air de Greenpeace pendant un semestre au 
sein du groupe régional de Zurich avant de découvrir sa mission 
de militant et d’impétueux grimpeur au service de l’environne-
ment. Ce qui l’a le plus impressionné est le blocage des voies 
durant onze jours devant la centrale de Beznau pour empêcher 
le transport de déchets hautement radioactifs vers l’usine de 
retraitement de La Hague. «Les militants ont résisté au froid; 
ils ont fait preuve de persévérance et d’une volonté de fer», se 
souvient Adrian.

Depuis lors, Adrian intervient régulièrement comme grimpeur 
au service de l’environnement. Il a trouvé fascinante l’action de 
2010 lors de l’assemblée des actionnaires de Nestlé, lorsque les 
grimpeurs se sont camouflés parmi les actionnaires avant de 
descendre en rappel du toit de la salle des congrès avec une ban-
derole exigeant l’arrêt de la destruction des forêts anciennes pour 
de l’huile de palme. A la suite de la campagne de Greenpeace, 
Nestlé a présenté un vaste plan d’action visant à exclure de ses 
produits les matières premières provenant de la destruction des 
forêts anciennes.
  

«Nous devons maîtriser notre 
consommation et adopter un 

mode de vie durable.» 
Adrian Sauter

Adrian Sauter, né en 1975
Militant

Volontaire chez Greenpeace depuis 1995



Récit V

Je veux participer à la révolution de l’énergie

Matthias Probst aimerait appuyer sur l’accélérateur… non 
sur les autoroutes, mais pour la protection de l’environne-
ment. Matthias combattait l’initiative populaire «Avanti» 
avec un groupe de militants lorsqu’il a fait connaissance de 
membres de Greenpeace. «Le travail pénétrant, inflexible et 
non conventionnel de Greenpeace m’a impressionné. C’était 
clair: je voulais moi aussi m’engager de manière opiniâtre  
en faveur de l’environnement». Matthias a ainsi décidé de 
militer pour Greenpeace.

Sa première action aura été la protestation contre la centrale 
de Leibstadt lors de l’initiative «Sortir du nucléaire» en 
2003. L’initiative sera finalement rejetée, mais l’expérience a 
renforcé Matthias dans sa conviction de s’engager résolu-
ment en faveur des énergies renouvelables.

Lors de la Streetparade de 2004, il réussit un coup de génie: 
avec sa Lovemobile colorée – équipée de panneaux solaires  
et fonctionnant au compogaz produit à partir de déchets 
ménagers – il fait passer à un jeune public aux oreilles gran- 
des ouvertes ses revendications en faveur de sources d’énergie 
propres et sûres. L’action a eu une grande résonance auprès 
des visiteurs de la fête, des organisateurs et des médias.
 
Sa volonté d’apporter une contribution active au tournant 
énergétique le conduit aussi à s’engager en politique. Grâce à 
Greenpeace, il fait la connaissance d’un groupe de personnes 
avec lesquelles il fonde les Jeunes verts. Il siège en leur nom 
depuis cinq ans au conseil municipal de la ville de Zurich.

«L’ignorance est une arme  
de destruction massive.  

Il faut s’attaquer  
aux vrais problèmes.»

Matthias Probst

Matthias Probst, né en 1982
Impliqué dans la campagne Jugendsolar

Conseiller municipal de la ville de Zurich
Volontaire chez Greenpeace depuis 2003



«J’apprécie le travail des  
volontaires et je soutiens 

Greenpeace par un don.»

Votre récit

Vous pouvez agir. 

Soutenez notre engagement.

Votre travail et votre famille ne vous laissent pas le temps 
de vous engager activement en faveur de l’environnement? 
Greenpeace se réjouit de votre don. Car seul le soutien  
indéfectible de nos donatrices et donateurs permet à nos 
volontaires, nos militants et nos experts de remporter des 
succès durables pour l’environnement.
www.greenpeace.ch/dons

Engagez-vous personnellement.

Vous pouvez agir: dans les groupes régionaux, au sein des 
greenteams ou dans le Projet Solaire Jeunesse. Le volonta-
riat auprès de Greenpeace est aussi une expérience enrichis- 
sante et instructive qui change du quotidien, renforce les 
contacts sociaux, aiguise les compétences et vous apporte  
la reconnaissance de la société. Greenpeace permet aux 
volontaires de faire valoir de manière responsable leurs 
revendications écologiques – dans le respect des principes 
fondamentaux de Greenpeace sur les questions politiques, 
sociales, culturelles et écologiques. De son côté, Green-
peace met à disposition ses infrastructures, son personnel, 
ses méthodes de travail et son expertise.
www.greenpeace.ch/benevolat

Votre photo:

J’aide Greenpeace en faisant un don simple, en 
devenant sympathisant (dès CHF 72.–/année) ou 

en parrainant sa flotte hauturière (dès 
CHF 360.–/année).

Compte postal: 80-6222-8
En ligne: www.greenpeace.ch/dons

Par SMS: envoyez GP suivi du montant de votre don au 488
(p. ex. pour CHF 5.–: GP 5 au 488)
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